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Bombay, 4 mai 
r r - v . des données 

statistiques reproduite* dans le cours 
da volume. Puis vient une série de ta­
bleaux annuels qui font connaître, par 
département, pour chaque . espèce de 
céréales et pour les pommes de terres 
le nombre d'hectares cultivés, le rende­
ment meyea à l'hectare et l'importance 
de la récolte totale. 

L'ofin, on a groupé dans un ensemble 
de tableaux les moyennes générales 
permettant de se rendre compte des 
progrès de la culture des diverses e s ­
pèces. De 1815 à 1835, le cultivateur 
n'obtenait par hectare ensemencé en 

mes les faits p r i n o V a u x l u r s e d é ^ n t ï t i ï f e 8 a , 0 M d e rtoepSonwnt co^Tuirel a u T a v ^ 1 P a / 8 " n c e s 

de l'examen approfondi & %£**£ j j j g * » •••"•.• £ • pensionnaires ; le au i S Ï S f f i " « ° ° ^ ^ e n t Grec et 
natiment est chauffé partout et la table 
est richement servie. 

Peat-oa trouver dans une autre par­
ue du monde, pour la somme de 30 fr. 
P".semaine, un pareil logement ? 

M. A.-J. Stewart s'est,par cette œu­
vre, attiré la reconnaissance de toutes 
les femmes du monde entier, car la 
femme qui gagne sa vie largement vit 
nonnêtement. 

Le gouverneur général des colonies 
portugaises dans Jea Indes-Orientales 
vient de la fièvre. 

l e s . d a n s l e s s u c c u r s a -

— 150,000 CHAMBRES. — Il y a quel­
que temps, dit le bulletin français, on 
« tait, en vue de l'Exposition, un re­
censement des hôtels et des maisons f. ._. . r , —•"-•»»= ensemence 

P e n d i t ÎT .JÏ V * V , h e c t o , " > , « 57. meublés de Paris. Quarlier ^ 7 » J S r t i e 7 
£ » 3 ? à , S ^ B . ! ? L ^ , o d * ' 0 > r t . - * - d * « « ^ r e l e v é les de 1836 à 1855, le chiffre du rendement exerçant i: 
s'est élevé à 13 hectolitres 30; enfin, de I e a r a demi 

1856 A 1876, la réooHe m n » » » récotte moyenne en fro­
ment par hectare ensemencé cet de 1 4 
hectolitres 58. 11 hectolitres 57, il y a 
60 ans. 14 hectolitres 58, aujourd'hui. 
Voici le progrès réalisé; l'hectare donne 
actuellement en moyenne 3 hectolitres 01 
de plus que pendant la période qui s'est 
écoulée de 1815 a 1835. La France qui, 
avec 4,956,213 hectares cultivés, ne 
produirait que 57,333,848 hectolitres ! 

annuellement de 1815 a 1835, 
d e p u i s 2 0 a n s . 

noms des personnes 
industrie du logement et on 
andé quelles étaient les res­

sources que chaenne*d'elles pouvait of­
frir aux visiteurs que nous attendons. 
Les commissaires chargés de cette en-
quêie sont revenus portant des listes 
d'une longueur phénoménale. Ou a to­
talisé ces résultats partiels et l'on est 
arrivé à savoir qu'il y avait à Paris, 
9,100 hôtels meublés! 

Le nombre des locaux, appartements 
et chambres, que ces hôtels peuvent of-

Londres, 4 mai. 
flp 580 délégués ouvriers de Londres on. 
protesté contre la politique du gouvert 
nement et ont décidé d'empêcher le-
ouvriers de s'enrôler en cas de guerres 
300 délégués ouvriers de Leedâ ont pro 
testé également et ont demandé au mi­
nistère de dissoudre le Parlement avant 
de décider la question de guerre. 

Berlin, 4 mai. 
Une lettre de Vienne adressée à la 

Oazette de l'Allemagne die Nord dé­
ment le bruit que l'occupation autri­
chienne de la Bosnie soit imminente. 

Rome, 4 mai. 
Sénat. — Répondant à une interpel­

lation, M. Corti dit que les nouvelles 
étrangères parvenues depuis deux jours 
«ont favorables à la paix. 

Le Sénat, après les explications du 
ministre, a adopté à l'unanimité l'ordre 
du jour. 
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hectolitres de 9 9 , 3 2 8 , 7 4 7 
_ froment. Par suite de 

l'augmentation du bien être général, la 
consommation du pain de froment, s'est 
accrue d'une façon considérable au dé­
triment de celle du pain de seigle et du 
pain de sarrazin. Aussi, a-t-on un peu 
négligé la culture du seigle et du sarra­
zin pour s'occuper davantage du fro­
ment. 

L ' H O T E L DES FEMMES A N E W - Y O R K . 
— On vient, paraît-il, de terminer à 
New York un établissement curieux a 
tous égards : l'Hôtel des Femmes, une 
institution fondée| il y adouze ans par 
feu A.J.Stewart,de New-York. 

Cette construction immense est des­
tinée aux honnêtes femmes obligées de 
travailler pour gagner leur vie. L'hôtel 
a les proportions et l'élégance d'un 
vrai palais, et l'on y trouve réunies tou­
tes les nouvelles inventions qui rendent 
en Amérique, les maisons si conforta­
bles et si agréables à habiter. 

Le bâtiment, vu extérieurement, est 
un cube gigantesque; il a un peu moins 
de 2 )0 pieds curés ; il est à huit éta- < 
gea. 

Le lavoir est aussi un objet d'intérêt 
et contient trois machines, dont chacu­
ne peut fournir du linge propre à cinq 
cents personnes, Tont près du lavoir, se 
trouvent 12 grandes chaudières, qui 
servent non-seulement à faire marcher 
les douze machines de l'établissement, 
mais qui fournissent de la chaleur pour 
toutes les chambres et les corridors.La 
machine à gaz, en cuivre, qui alimente 
3.000 becs de lumière, est située sous 
la rue. 

L'établissement est destiné a la fem­
me qui travaille, et nulle autre n'y est 
admise. A la suite des nombreux chan­
gement de fortune qui arrivent conti-
nuellsment en Amérique, il se trouve 
que bien des femmes habituées à une 
vie d'intérieur confortable et même 
luxueuse sont subitement forcées de 
travailler pour suffire a leurs besoins. 
Ces menées femmes trouvent dans cet 
établissement un home semblable peut-
être à celui qu'elles avaient auparavant 
habité, un entourage agréable et une 
bonne nourriture : ce qui leur permet 
de supporter les heures qu'elles em­
ploient souvent a un travail pénible et 
ennuyeux. 

Les chambres de derrière donnent 
sur une grande cour au milieu de la 

150,000 lits disponibles, cela n'est 
déjà pas mal. Il faut encore y ajouter 
les chambres que bien des Parisiens dis­
trairont de leur appartement pour les 
sous-louer pendant la période de l'Expo­
sition. Eùfin, il faut aussi compter que, 
malgré l'exiguïté bien connue des lo -

I gements à Paris, bon nombre d'habi-
• tants recevront chez eux leurs parents 
! venant de province. 

Le chiffre fantastique de lits auquel 
! on arrive avec ce calcul sera très suf-
I lisant, ee temps ordinaire, pour abriter 
' la population flottante ; mai*, pendant 

les grands jours, quand viendra la dis­
tribution des récompen-es, par exem-

I pie, il n'est pas démontré que tout le I 
monde puisse se procurer un matelas et I 
oreiller des plus confortables. 

Ainsi, déjà, sur les 150,000 chambres 
d'hôtels, 112,000 étaient occupées hier i 
soir et le mouvement des gares ne fai­
sait qu'augmenter. La compagnie du 
Nord a dû doubler le train express qui i 
amène à Paris les voyageurs arrivant 
d'Angleterre. 

Oa a souvent décrit l'aspect si pitto­
resque de la Cannebière, à Marseille, et 
c'est, en effet, un endroit merveilleux, 
où tous les costumes se rencontrent,où 
toutes les races se coudoient. 

Paris est une vaste Cannebière au 
j-jurd'hui. Oa ne peut plus y faire un 
pas sans croiser un étranger. 

~ J a j e u n e M o . - . S o m m a i r e 
d e l a 283» l i v r a i s o n (4 M a i 1878) , 

V a u c l a i n . p a r M m e 
C o l o m b . — P r o g r e s s i o n d e l a p o p u l a t i o n e n 
F r a n c e , p a r P . V i n c e n t . — L e s B a s s e t s d e 
M. E t . L e r o u x . — L e s P i l o t e s d ' A n g o , par 
L é o n G a h u n . — L e s P a n t o u f l e s d ' A b o u - K a -
r e m , par X a v i e r M a r m i e r , d e l ' A c a d é m i e 
F r a n ç a i s e . 

C s s s i i f s : De lor t , 

s u r e f fe ts 
f r a n ç a i s . 

A v a n c e s s u r effets p u b l i c 
f rança i s d a n s l e s s u c c u r s a l e s 

A v a n c e s s u r a c t i o n s e t o b l i ­
g a t i o n s d e c h e m i n s d e fer. 

A v a n c e s s u r a c t i o n s e t o b l i ­
g a t i o n s des c h e m i n s d e fer 

d a n s l e s s u c c u r s a l e s . 
A v a n c e s s u r o b l i g a t i o n s d u 

Crédi t f o n c i e r . 
A v a n c e s s u r o b l i g a t i o n s d u 
Crédi t f o n c i e r d a n s l e s s u c ­

c u r s a l e * . 
A v a n c e s à l 'Eta t ( c o n v e n t i o n 

d u 10 j u i n 1857) . 
R e n t e de ( L o i d u 17 m a i 1834 
la r é s e r v e ( E x - b a n q u e s d é p . 
R e n t e s d i s p o n i b l e s . 
R e n t e i m m o b i l i s é e s (lui d u 9 
j u i n 1857) y e o m p r i s 9 . 1 2 5 . 0 0 0 
d e l a r é s e r v e 
H ô t e l e t m o b i l i e r d e la B a n q u e . 
I m m e u b l e s d e s s u c c u r s a l e s . 
D é p e n s e s d ' a d m i n i s t r a t i o n d e 

la B a n q u e e t d e s s u c c u r s a l e s . 
E m p l o i d e l a r é s e r v e s p é c i a l e . 
D i v e r s 

3 4 . 3 3 2 . 8 0 0 

4 . 0 5 0 . 1 0 0 

3 8 . 7 7 5 . 8 0 0 

2 8 . 1 3 5 . 5 0 0 

2 2 . 5 7 6 . 5 0 0 

1 9 . 7 6 4 . 1 0 0 

' . 6 1 5 . 0 0 0 

9 8 4 . 9 0 0 

6 0 . 0 0 0 . 0 0 0 
10.000.000 , 

2 . 9 8 0 . 7 5 0 14 
81 .988 .8U3 79 

OPFRBS 
C h a r b o n n a g e s d H ù y 
P o n t g i b à u t 
Carnou lé s 
T a r n - e t - G a r o n n e 
M i n e s Die l e t t e p r i v i l é g . 
La T a r e n t a i s e 
Col lo (375 fr. vereés ) 
T r a m w a y s de R o u b a i x 
M e s s a g e r i e s par i s . 
Fi lât , corderie du M a i n e 
MMâl. d 'Auteui l 
M é r i d i o n a u x f r a n ç a i s . . . 
F o r g e de la S e i n e 
A u z i t s 
A u x i t s 
Transpor t s par i s i ens 
Crédit v i a g e r 
Chant , de la S e i n e 
Cornstruct. de la Vi l l e t te 
Cons tru i t , de la Vi l l e t te 
Cons truc t ions de P a s s v 
H o u i l l è r e s de P r o v e n ç a l 
H a luge a vapeur 
Coin de R u e 
Conip a •. i n d u s t du Gaz 
Vil la Gutt ierez 
M o u d r a g o n 
Ce a m i q u e rfu N o r d 

. , Ce Loire et Ha'ute-Loire 
Cote de la Banque nationale (cap. 4,090,000) 

40, place Vendôme, l'art*. • 
F O I R E D E ROI J B . l f X 

B o u l e v a r d Centra l . 

f . ' rno«f C i r q u e M i l a n a i s 
D i r e c t e u r s - P r o p r i é t a i r e s 

S. PRIAMI ET G. PIERANTONI 
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o b h g . 
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a. t. . 
obliar 
o b l i g . 

act 
ac t . 
ac t 

o b l i g . 
o b l i g 

uct . 
obi g . 
o b l i g 

""'g-
ac t 
a c t . 

o b l i g . 
o b l i g . 
o b l i g . 
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7-5 »» 
750 »» 
190 »» 
192 . 
216 > 
267 » 
i<5 » 
410 », 
58V », 
450 »» 
190 »• 
100 »• 
130 »» 
22Î »» 
25'J »» 
49 i », 

tiO »» 
200 »» 
267 5<V 
5iKJ »» 
82-»» 

25tf 
215. 
4Au 
440 
216-

50 
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F a c u l t é d ' e s c o m p t e à 4 0]0 l 'an; i n t é r ê t s d a 
re tard 6 0/o« E n c a s d e retard d e p l u s <U troia 
m o i s , l a s o c i é t é aura l e d r o i t , a p r è s p u b l i c a ­
t ion d e s n u m é r o s d é f a i l l a n t - , d e faire r e n d r e , 
s a n a a u t r e m i s e e n d e m e u r e , l e s t i t res a u x 
b o u s s e a d e Par i s o u d e L i l l e , a u x frais r i s q u e t 
e t p é r i l s d e s r e t a r d a t a i r e s . 

Z « Capital de 5 , 0 0 0 , 0 0 0 est intégralement 
venté. 

Les établissements et Us terrains ne sontgri-
s d'aucun />riii'lege ni h tpoUtique, e t l a S o ­

c i é t é , par a c t e d é p o s é a u C r é d i t d u N o r d , 
•'inûrm de les HYPOTHÉQUER. 

LA S O U S C R I P T I O N «SERA. O U V E R T E 

L e M e r c r e d i 8 e t l e J e u d i 9 M a l 
A P a r i s , C r é d i t l n d u e t r i e l e t C o m m e r ­

c i a l . 
A L i l l e , a n C r é d i t d u N ; o r d , 
A R o u b a i x , a u C r é d i t d u N o r d . 
E t darifj l e d é p a r t e m e n t , c h e z t o u s l e s b a n -

buif 'cs c o r r e s p o n d a n t s d e c e s é t a b l i s s e m e n t s . 
L e s f o r m a l i t é s s e r o n t r e m p l i e s p o u r l ' a d m i s ­

s i o n a u x c i t e s o f f i c ie l l e s d e * b o u r s e s de P a r i s 
e t d e L i l l e . 

P o u r pdus a m p l e s r e n s e i g n e m e n t s , v o i r l e a 
p r o s p e c t a s c h e z M M . l e s b a n q u i e r s . 15936 

1 0 0 . 0 0 0 . 0 0 0 
4 . 0 0 0 . 0 0 0 

5 . 5 5 7 . 3 4 9 

2 . 0 2 5 . 4 3 2 84 
1 0 . 7 * 0 . 0 0 0 
29 .099 . t i05 7 5 

•»!•' 
D i m a n c h e 5 m a i à 8 h e u r e s 

d e l a 

GJUINDE FÊTE CHINOISE 

S a h i b 
. . u . a i r i e H A O U K T T 

b o u l e v a r d S a i n t - G e r m a i n , à P a r i s . 
B u r e a u x à l a l i b r a i r i e H A C H B T T B e t C", 

i r d S a i n t - f i » «- »• **- 7 9 , 

, . ., 4 mai 
H u i l e co l za en f.u. 

id. en t o n n e s 

COURS OFFICIELS DE LA BOURSE 
A m » ; — 5 h e u r e s so ir . 

93 75 S p i r i t u e u x 60 25 . . . 
9< 75 F a r i n e s 8 m. 68 50 . . . 

! ia . é p u r é e 10:i 75 S u p é r i e u r e 65 25 . . . 
H u i l e de lin en f.d. 72 5" S u i f 91 

id. en tonnes 74 .'0 Cafés Java 230 
S u c 100k.<<8 s.A. 56 75 Cevlan 215 

i l . 7i9 d i s p . 63 7 Haï t i 210 
id blanc 3 c. 66 75 R i o 190 

Raff in .bonn.sorte 145 . C a c a o s P a r a 180 
id . belle sor te 146 .. G u a v a q u 1 160 

Certif ie, de sort ie 75 . Haï t i 110 
M é l a s s e de fab. 13 . . . T r i n i t é 165 

id . raffinerie 14 50 . C a r a q u e 203 à 400 
C O U R S C O M M E R C I A U X D E P A R I S 

H u i l e d 
D i s p o n i b l e 
Courant 
Ju in 
Juil let A o û t 
4 derniers 

. , . , PASS7F 
c a p i t a l d e l a B a n q u e . 
B é n é f i c e s e n a d d i t i o n a u c a -

o i t a ^ a r t . 8, l o i d u 9 j u i n 
857) . J 

3 . 3 1 1 . 1 5 9 . 9 9 5 . 3 7 

1 8 2 . 5 0 0 . 0 0 0 

P r i x d e a P l a c e * : S t a l l e s 3 fr. 
m i è r e s 2 fr. — S e c o n d e s 1 fr. P r e -

8 . 0 0 2 . 3 1 3 54 
1 0 . 0 0 0 . 0 0 

co l 
93 75 
93 75 
93 25 
92 . 
90 75 

H u i l e de l in 
D i s p o n i b l e 72 50 
Courant 72 50 
Ju in 72 7 j 
Jui l le t A o û t 73 50 
4 dern iers 73 !,0 

S p i r i t u e u x 
C o u r a n t 60 50 . 

lu 4 mai , 5 h e u r e s l | 2 s o i r 
Ju in 
Ju l l e t - A o û t 
4 d e r n i e r s 

68 75 
68 75 

F a r i n e s s u p é r i e u r e s 
Courant 6 ï 25 
Juin Ae 
J u i l l e t - A o û t 
4 d e r n i e r s 
M. Darb lav 

66 25 
63 50 
71 . . 

Ju 6 ' 7 i 

C H O S E S E T A U T R E S 

Q u e l q u e s C h a m d u Charivari : 
U n m o n s i e u r d ' u n e forte c o r p u l e n c e a p p e l l e 

u n c o e n e r p e n d a n t l ' E x p o s i t i o n : 
— C o c h e r , c o m b i e n ? 
— J * v o u s p r e n d r a i * t a n t l a l i v r e . 

• 
U n m o n s i e u r à s o n c o c h e r . 
— "Cocher, o ù d i a b l e m e m e n e z - v o u s d o n c ? 
— J'ai m e s c o u r s e s à m o i ; s i m o n s i e u r d é ­

s i re q u e j e c o m m e n c e par l e s s i e n n e s , c ' e s t 
p l u s c h e r . 

Jui l le t A o û t 60 75 
4 derniers t 9 75 
S t o c k 1200O p i p e s 
C ircu la t ion 2">0 

S u c r e s 
-N° i f j 3 cour . 57 . 
N « 7 | 9 d . 63 . . 
B l a n c i cour . b7 25 
J u i n (57 25 , 
Jui le A o û t 67 . . . 
4 derniers 63 7 i 
Raff inés 145 à 146 

F a r m e s 8 m a r q u e s 
C o u r a n t 08 60 

B l é s 
Courant 
Ju in 
J u i l l e t - A o û t 
4 dern iers 

32 75 . . 
32 7 i 33 
32 25 50 
30 50 . . 

. S e i g l e s 
C o u r a n t 19 
Ju in 
J u i l l e t - A o û t 
4 d e r n i e r s 

I Courant 
J u i n 

[ 4 d e r n . 
[ J u i l l e t - A o û t 

19 25 
19 .. 
18 50 

20 75 
21 .. 
20 50 
21 .. 

/ L o i d u 17 m a i 1834 
R é s e r v e s J E x - b a n q u e s d é -

m o b i i i è r e n j ^ a r t e i r e n t a l e 
V L o i d u 9 j i i n 1857 

R é s e r v e , i m m o b i l i è r e d e 
la B a n q u e . 

R é s e r v e s p é c i a l e . 
B i l l e t s r.u p o r t e u r e n c i r c u l a ­

t ion ( B a n q u e e t s u c c u r s a l e s ) . 2 . 3 1 7 . 2 7 2 . 7 0 3 
A r r é r a g e s d e v a l e u r s t r a n s f é ­

r é e s o u d é p o s é e s . 
B i l l e t s à ordre e t r é c é p i s s é s 

p a y a b l e s à P a r i s e t d a n s l e s 
s u c c u r s a l e s . 

C o m p t e s c o u r a n t s d u T r é s o r 
c r é d i t e u r . 

C o m p t é s c o u r a n t s d e P a r i s . 
C o m p t e s c o u r a n t s d a n s l e s 

s u c c u r s a l e s 
D i v i d e n t e s à p a y e r 
Effets a u c o m p t a n t n o n d i s ­

p o n i b l e s . 
E s c o m p t e s e t i n t é r ê t s d i v e r s 

à Par i s e t d a n s l e s s u c c u r ­
s a l e s . 

R é e s c o m p t e d u d e r n i e r s e ­
m e s t r e à Par i s e t d a n s l e s 
s u c c u r s a l e s . 

R é s e r v e p o u r ef fets p r o r o g é s 

e n s o u f f r a n c e . 
D i v e r s . 

2 . 9 8 0 . 7 5 0 14 
9 . 1 2 5 . 0 0 0 

4 . 0 0 0 . 0 0 0 
1 0 . 7 8 0 . 0 0 0 

3 . 9 3 1 . 9 8 8 96 

S I . 7 2 3 . 5 8 1 9 5 

2 1 3 . 9 2 0 . 2 1 8 64 
4 1 8 . 0 5 3 . 3 0 7 31 

t'.l. 100 .224 . . 
1 .428 .414 . . 

2 9 4 4 . 5 1 7 47 

6 .028 .4C8 79 

1 . 4 9 7 . 7 6 2 52 

2 . 2 4 2 . 7 1 2 02 
1 3 . 6 0 3 . 0 9 7 9 9 

O n p e u t s e p r o c u r e r d e s b i l l e t s à l ' a v a n c e 
a u C i r q u e d e l l h . à 1 h e u r e e t d e 4 à 6 h e u r e s . 

O n p e u t r e t e n i r d e s b i l l e t s d e r e t o u r d u 
t r a m w a y s , a u b u r e a u d u c i r q u e . 

T h é â t r e f 4 N T I 
G r a n d ' P l a c e 

A u j o u r d ' h u i e t j o u r s s u i v a n t s , à 8 h e u r e s 
POUR LA PBBMIÊRE POIS A BOUBAIX 

S E R G E N T M I C H E L 
é p i s o d e de la R é v o l u t i o n F r a n ç a i s e e n 1 7 9 3 

L e s J e u d i s e t D i m a n c h e s , a 3 h . l [ 2 g r a u d e 

R E P R É S E N T A T I O N E N F A N T I N E . 
P r i x d e s P l a c e s : L o g e s d ' a v a n t - s c è n e , 
2 - 5 0 ; Chais»* n, .mA— ••»-- "• -

P r e m i è r e s 

Q u e l e s t l e m e i l l e u r j o u r n a l financier, l e 
p l u s c o m p l e t e t l e m i e u x r e n s e i g n é ? . . . C'est l e 

ffonteor ies Yafeore à lois 
A b o n n e m e n t : 1 fr. p a r a n , 4 6 , r u e Laf f ie t , 
P a r i s . 1337 

C O M P A G N I E M A R I T I M E 

VALERY FRÈRES a FILS 
soc i.-[„ en commandite : Capital ver*.'; S millions) 

S u b v e n t i o n n é e p a r l ' E t a t 
p o j r l e s e r v i c e d e s d é p ê c h e s e t l e s t r a n s p o r t s 

d u G o u v ' antre M a r s e i l l e , l ' A l g é r i e , l ' E s p a ­
g n e e t T u n i s . 

fr. 2 - 5 0 ; C b a i s e s n u m é r o t é e s , S t a l l e s , fr. 2. 

P A R I S , 4 m a i . — D é p ê c h e d e 2 h e u r e s 
Colza c o u r a n t 93 ' 5 J u i l l e t - a o û t 
J u i n — - -

quelle est une belle fontaine entourée 
4c fleura rares. On n'a pas hésité a dé­
penser tout l'argent nécessaire pour 
rendre le bâtiment aussi solide que pos­
sible et le mettre entièrement à l'abri 
de l'incendie. 

La bâtisse est presque tout en pierre, 
et l'on n'y a employé que le bois abso­
lument nécessaire. Enfin, comme der­
nière précaution, d'immenses réservoirs 
sont placés sous le toit, réservoirs qui 
alimentent tout un système de tuyaux 
permettant d'avoir de l'eau à toute heure 
et à discrétion. 

Bans le choix des meubles, on a eu 
en vue l'harmonie et la beauté de l'en­
semble, afin qu'il n'y ait pas eette uni­
formité désagréable qu'on trouve si sou­
vent dans les hôtels meublés. 

Il y a à l'usage des pensionnaires une 
bibliothèque de 2,500 volumes, et l'on 
fournit sans frais tont ce qui est néces­
saire pour écrire. 

La salle à manger a été rendue aussi 
attrayante que possible : le parquet est ] 
en marbre blanc de Carrare ; des glaces 
garnissent les murs ; l'argenterie, la 
verrerie, qui ornent si agréablement une 
table, ont été choisies avec besacoup 
de goût. 

Le même soin a été apporté dans la 
distribution des cuisines ; le tout est ; 
présidé par un notable artiste en l'art 
culinaire. Din^ 1»« ?oua-6o'.t, PM-\ LI*-
blis d'impenses tours où l'on fait cuire 
le pain, les gâteaux et, en un mot, tout 
ce qui doit êlre con«c orné quotidien­
nement par les pensionnaires. A côté 
des feoif est installée la fabrication des 
glaces. 

Il y a plus de 500 chambres à cou­
cher, meublées non seulement avec 
confort, mais même avec luxe ; les e s -
oaliers sont larges et spacieux, et il y a 
en même temps des ascenseurs. On 
trouve «de l'eau chaude et de l'eau 
froide dans chaque chambre, et le ser­
vice y est le mSme que dans lea grands 
a&tels meublée. 

DEPÊCHESTELEQRA PHIQOES 

Vienne, 4 mai. 
Les journaux du soir annoncent qu'on 

assure dans les cercles parmentaires 
que le gouvernement a l'intention de 
présenter très prochainement à la Gham-

> bre des députés un projet de loi tendant 
à ouvrir le crédit de 60 millions de flo­
rins voté par les délégations. 

Constantinople, 4 mai. 
L'évacuation de San Stéfano par les 

Russes n'est aucunement décidée. Une 
partie des troupes qui occupaient San 
Stefano ont été campées sur les hau­
teurs avoisinantes, mais uniquement 
danb un but sanitaire. La plus grande 
partie des troupes reste à San Stefano. 

Néanmoins, les négociations pour le 
retrait simultané des Anglais et des 
Russes continuent. 

La nouvelle que le général Totleben 
traiterait directement avec l'amiral 
Hornby est inexacte. 

Le prince Lobanoff, le nouvel am­
bassadeur russe à Constantinople est 
attendu prochainement. 

Malgré les instances russes pour ob­
tenu l'évacuation de Choumla, Varna 
et BUoum, aucun ultimatum n'a été 
remis, aucun délai n'a été fixé, rien 
n'a été décidé. 

L'agitation à Batoum contre l'occu­
pation russe s'accentue et la révolte 
des Musulmans de la Thrace est en dé­
croissance. 

93 2 5 
J u i l l e t - a o û t 9 2 » 
4 d e r n i e r s 9« 75 
L i n c o u r a n t 72 50 
J u i n 72 75 
4 d e r n i e r s 73 50 , 
S p i r i t u e u x c o u r . 6'J < 5 | J u i l i e t - a o û t 6 8 
J u i n 6 0 StôlMarque D a r b l a y 70 

6 0 50 
o u c . 88° d . , 10 /13 57 »» 

» 7/9 d i s p . 63 »» 
» b l . n ° 3 c o u r . 6 6 60 

J u i l l e t - a o û t 6 6 6u 
F a r i n e s 8 m . , c . 68 2 5 

J i ' n 6 8 SO 

principaux 

•a---'-x.mk&Êk w t 
V a l e u r s . 

C o u r c e i l e s - L ' 
C r e s p i n - l e z A 
Marly .. 
A n n œ u l i n - D . 
S t - A i d e e o n d e 

C " pr . 
•676 »» 
1 2 8 >• 
350 «> 

9 0 »> 

>»»» »» 

C " d u 4 m a i . 
»»»» »» »«» ,» 

»»» »» »»» »» 
»»» »» >»» H 

» » » •> »M< M 

»»» »» ,»» », 

3 . 3 1 1 . 1 5 9 . 9 9 5 37 
Cert i f ié c o n f o r m e a u x é c r i t u r e s : 

Le gotcvtnrneur delà Banque de trance, 
BOULAND. 

Ce bilan, comparé à celui de la s e ­
maine dernière, fait ressortir les diffé­
rences suivantes 3ur les 
chapitres : 

AUGMENTATION 
E n c a i s s e 
P o r t e f e u i l e 
C o m p t e c o u r a n t d u T r é s o r 
C o m p t e s c o u r a n t s p a r t i c u l i e r s 

DIMINUTION 
C i r c u l a t i o n d e s b i l l e t s 

b a n q u e t t e s , Ir. 1-50; S e c o n d e s 
fr. f; G a l e r i e s e t A m p h i t h é â t r e s . 50 c e n t i m e s , 

P o i r e d e R o u b a i x . P l a c e d e l a L i b e r t é . 

T H E A T R E I f E S V A R I E T E S 

D i r e c t i o n d e : M. M A T O L ' L E T 

A u j o u r d ' h u i e t j o u r s s u i v a n t s , à 8 h . 

Grande Représentation 
P R I X D B S P L A C E S : P r e m i è r e s 6 0 c e n t . ; S e ­

c o n d e s 40 c e n t , — Le:: e n f a n t s a c c o m p a g n é s 
d e l e u r s p a r e n t s , n e p a i e r o n t q u e d e m i - p l a c e . 

S . I . L O J V l > E * I M M I L L E S 
P l a c e d e la M a i r i e 

17.2-7&.000 
2 2 . 4 ^ 1 . 0 0 0 
M 53'i.G00 
2 8 . 9 2 4 . 0 0 0 

5 . 0 5 7 . 0 0 0 

( • O U R S des S U C R E S et du 3'6 du 1 M A I 
Coun lat t i s l 

sleomm. loi 
SCCHES 

loflicjelsl 
S u c r e i n d i g è n e 88 degré .55 Su 

» » 7 . * 9 .6t 50 
» en p a i n , 6 k. n- 1 148 :>0 

S u c r e n- 3 
» i n d i g è n e n- 3 .. 

3 6 bet terave , d i s p o n i b . .63 . . 
» » c o u r a n t . .54 50 
» fin 1" qua l i t é d i s p o n . .61 

c o u r a n t . .61 50 
» M é l n s s e d i s p o n i b l e . .62 . 
» A l ivrer 4 p r e m i e r s . .58 . . 
» » 4 j a n v i e r 
" » 4 d'été i .59 50 
» » 4 dern iers . . .58 . . 
» » 1 p r o c h a i n . .61 . . 

61 50 (ÎO 50 
62 . . 61 50 

, H u i l e s | Gra ine T o u r t x 
3 m a i ' l 'hecto l i tre ! l 'hectol i tre l 'hecto l i tre 

Co lza 
Colza é p u r é e 
Œ i l e t t e b . g . 
L i n g. p a y s 
L i n g . e i r a n . 
C a m é l i n e 
Chanvre 

92 50 

67 . . . . 
-9 . . . . 
68 50 . . 

CHANGES ET MONNAIES 

BLLLfc .T l iV FIIV %<V« I fcU 
On nous écrit de Paris le 4 mai 

L e c a l m e p l a t s u c c è d e à l ' a g i t a t i o n d e s j o u r s 
dern i f r s . 

O n c o n s o l i d e a u j o u r d ' h u i l e s c o u r s o b t e n u s 
h i e r , e t o n r e g a g n e m ê m e d è s l ' o u v e r t u r e , ae 
q u ' o n a v a i t p e r d u e n c l ô t u r e s u r l a n o u v e l l e 
d é m e n t i e c e m a t i n , d e l a n o m i n a t i o n d u g é n é ­
ral I g n a t i e i l , au p o s t e d e m i n i s t r e s a n s p o r t e ­
f e u i l l e . 

L e s b o u r s e s é t r a n g è r e s s o n t t e r m e s , m a i s 
l e s v a r i a t i o n s i n s i g n i f i a n t e s q u ' e l l e s n o u s e n ­
v o i e n t n e s o n t p a s d e n a t u r e à l'aire p r é j u g e r 
ni d 'un p r o g r è s , n i d 'un r e c u l de l 'é tat d e s n é ­
g o c i a t i o n s e n c o u r s . 

L e s f o n d s a n g l a i s s o n t e n b a i s s e d e 1/16; 
m a i s e n s o m m e l e c o u r s d e 9 5 1/4 n e t é m o i -
gi e p a s d 'un b i e n g r a n d e i n q u i é t u d e e t n e 
s e m b l e p a s i n d i q u e r q u e l e s A n g l a i s c o n s i d è ­
r e n t la g u e r r e c o m m e a u s s i i m m i n e n t e q u e 
c e r t a i n s e s p r i t s c h a g r i n s v e u l e n t b i e n l e d i r e . 
•_ L e J 0 /o à 7 3 . 1 0 , l e 5 0/n à ' 0 9 . 2 5 m o n t r e n t 

auss i q u e l ' o p i n i o n d e n o t r e m a r c h é à s u b i u n 
c e r t a i n r e v i r e m e n t f a v o r a b l e . 

L e s i n c e r t i t u d e s n e s o n t p a s d i s p a r u e s , a u s s i 
l e s s p é c u l a t e u r s , c o m m e l ' é p a r g n e s e t i e n t -
e l l e s u r u n e r é s e r v e p r u d e n t e . 

C e p e n d a n t i l e s t m a n i f e s t e q u e l ' a t t e n t i o n 
d u p u b l i c e s t é v e i l l é e e t q u e c h a c u n s e t i e n t 
„ . â . J. r e n t r e r d a n s l e s af fa ires a u s s i t ô t q u e 

s d i f f i cu l t é s p r é l i m i n a i r e s sanBr imi i»« 

A u t o m a t e s V a u c a n s o n , s o u s l a d i r e c t i o n d e 
M. f}R 4 N D 8 A B D . 

P o u r l a p r e m i è r e f o i s e n c e t t e v i l l e 
E x h i b i t i o n U n i q u e d e c h e f s d 'oeu­

v r e s m é c a n i q u e s s é r i e u x e t c o m i q u e s . 
L e S a l o n e s t v i s i b l e d e 10 h . d u m a t i n a 

10 h . d u s o i r . 

N . - B , — L e s d i r e c t e u r s e t d i r e c t r i c e s d e 
p e n s i o n s q u i d é s i r e r a i e n t v i s i t e r l e S a l o n a 
porte <Jose p e u v e n t s'a t r e s s e r au p r o p r i é t a i r e . 

P l a c e d e l a L i D e n e . 

L a p l u s g r a n d e m e r v e i l l e d u M o n d e 
L ' A m i r a l 'JTora P a u m 

L e p l u s p e t i t S e i g n e u r d e l ' é p o q u e , l ' u n i q u e 
e n E u r o p e e t d a a s l e m o n d e e n t i e r . 

(JEAN H A N N B M A ) . 
A g é d e 3 9 a n s ; n e m e s u r a n t q u e 7 0 c e n t i m , 

COMPTOIR DES FONDS PUBLICS 
A. MAIRE et H. 3LUM 

1 7 6 R u e d u C o l l è g e , à K o » b a i Y 
A.CBATS et VENTES de toute» valeurs au 

C o m p t a n t et à T e r m e / Sentes françaises et 
étrangères; Actions et Obligations de Chemin d* 

fer, de Sociétés de Crédit, etc., e n u n m o t , d e 
• o u t e s l e s Valeurs se négociant à la Bourse et en 
Banque. 

Courtage officiel fixé par la C h a m b r e s y n d i ­
c a l e d e s Agents de Changa de Paris, s a n s 
C o m m i s s i o n . 

A t i u d ' o l f n r t o u t e s f a c i l i t é s e t g a r a n t i e s , l e s 

É M I S S I O N 

de 44 578 0b igalion-s 6° , de £00 Fr»&cs 
r e m b o u r s a b l e s e n 30 a n s par t i r a g e s 

s e m e s t r i e l s 

I n t é r ê t a n n u e l : S O f r a n c s 
P a y a b l e s par s e m e s t r e l e s 1 e r o c t o b . e t l*r a v r i l 

P a v e m e n t d e s c o u p o n s e t o b l i g a t . s o r t i e s : 
A Pi'ris , à la S o c i é t é d e D é p ô t s e t C o m p t a i 

c o u r a n t s ; 
A M a r s e i l l e e t à B a s t i a , à la C o m p a g n i e . 

L a C o m p a g n i e p o s s è d e u n e flotte d e 2 7 ps>-
q u e b o t s à v a p e u r q u i figure a u d e r n i e r 
i n v e n t a i r e a v e c le m a t é r i e l e t l e s i m m e u b l e s , 
pour 1 2 | 8 8 4 . o o o fr.: e l l e a l , 7 1 2 , 5 9 o fr. d e 
r é s e r v e s e t f o n d s d ' a s s u r a n c e s . 

La m o y e n n e d e s r e c e t t e s n e t t e s d e s 5 d e r ­
n i è r e s a n n é e s e s t d e F r . 1 , 4 2 4 , 4 6 8 
P o u r 1 i n t é r ê t e t l ' a m o r t i s s e m e n t d e s 
1 i , o 7 8 o b l i g . i l n e faut p a r a n q u e F r 5 3 o , o o 

L a C o m p a g n i e a 1 6 . 0 0 0 o b l i g a t i o n s r m -
b o u r s a è l e s A 2 5 0 fr d e 1878 à 1 8 8 5 , q u e 1» 
p r é s e n t e m p r u n t e s t p r i o c i p a i e m e n t d e s t i n é à 

| r e m b o u r s e r par a n t i c i p a t i o n e t q u i ' s e r o n t 
r e ç u e s e n p a i e m e n t à l a s o u s c r i p t i o n , 
a u p r i x d e * . " » • f r a n c s . 

V E R S E M E N T S 

En> s o u s c r i v a n t F r . 5 0 
A la r é p a r t i t i o n 1 4 6 
L e 1 " j u i n 1878 I O O 
L e 1 " a o û t 1878 I O O 
T.e 1 « n r t o b r o 1 8 7 8 , tOO Cf. m o i s i 

l e c o u p o n d e 15 fr. . . 8 5 

F r . 4 8 Ô 
C e u x q u i s e l i b é r e r o n t e n s o u s c r i v a n t a u r o n t 

à v e r s e r 490 fr. m a i s i l s j o u i r o n t à ld. r é p a r t i ­
t ion d ' u a dro i t d e p r é f é r e n c e e t recevront un 
tiIre de /mitxfavec jouissance du 4" avril 4 87 S 

S USCRIPTION PUBLIQUE: 
L e s v e n d r e d i 1 0 e t s a m e d i 1 1 m a i 1 8 7 8 

A P A R I S , à la S o c i é t é d e D é p ô t s e t d e 
C o m p t e s c o u r a n t s , p l a c e d e l 'Obéra, 2 ; 

" • "i M A R S E I L L E et B A S T I A . a _ x C a i s s e s d e 
V a l é r y f x è t r e s e t fils. 

E 
l a C 

L e s O b l i g a t i o n s e n c o u r s s o n t c o t e s » 
à P a r i a e t M a r s e i l l e . L a c o t e s e r a d e ­
m a n d é e p o u r l e n o u v e l e m p r u n t . 

139 J — 1 5 9 2 9 

C I H T t • T A I I Ç r e n d u e s a n s m é d e -
O H n I E. m I U U O c i n e , s a n s p u r g e s 
e t s a n s frais, par l a d é l i c i e u s e far ine d e S a n t é 
d i t e : 

HEVALESCIËRfi 
b u I l i n n V d e L o n d r e s 

31 A N D E S U C C E S . — 1 9 0 0 . 0 0 0 C U R E S 
R E E L L E S P A R A N . 

L a KavALBsciBRB D o B A R R T e s t l e p l u 
p u i s s a n t d u r e c o n s t i t u a n t s a n g , d u c e r v e a u 
de la m o e l l e , d e s p o u m o n s , ner f s , c h a i r s et 
o s ; e l l e ré tab l i t l ' appét i t , b o n n e d i g e s t i o n et 
s o m m e i l rafra îch i ssant : c o m b a t t a n t d e p u i s 

A c h a t s e t V e n t e s s e f e r o n t de U m a n f à 1? I l r e n t e a n s a ' e c u n j n y a r l a b l e 8 U c o è a , l e s m a u 

prêt 
c e r t a i n e s m a i r e s s u p p r i m é e s . 

Aucun engagement importsnt n'a eu 
heu ces derniers jours et la commission 
qui est à Philippopoli a commencé son 
oeuvre d'apaisement. 

Londres. 4 mai. 
La Pall Mail Oazette publie la dé­

pêche suivante : 
_ , , , Berlin, 4 mai. 
D après les nouvelles reçues de Vienne 

]. k-é éal Philippovitch a ordonné de' 
concentrer 25,000 hommes de troupes 
autrichiennes en Croatie. 

On croit l'occupation de la Bosnie im­
minente. 

Vienne, 4 mai. 
La Correspondance politique, dans 

son éd'lion française, publie une péti­
tion adressée par les notables de la ville 
et dn Landjak, le Philippopoli au gou­
vernement austro hongrois implorant 
sa protection co^.re les violences des 
Bulgares à l'égard de l'élément helléni­
que, et prot' a'ant énergiquement contre 
l'éventualité d'une incorporation de ces 
contrées k une principauté bulgare. 

V A L E U R S S E N É G O C I A N T A T R O I S MOIS 
_ à t ro i s m o i s 
E s c o m p t e . 
A m s t e r d a m . . . . 20i 3[4 — Î06 . i . — 4 o n 
T e ^ " 6 - • * ' If, t " - 1 2 2 1 2 - 4 0 0 

2 0 2 . , . - 2 0 3 . - 4 0 0 
501 . j . — 5 0 3 . . - 4 0 m 
" M [• — 4 9 8 . j . _ 4 0i{, 

[. — 4 0,0 

V i e n n e 
P o r c e l o . . . • 
Madrid 496 
S a i n t - P é t e r s b o u r g . 2 (5 \. — 2 4 0 

à courte é c h é a n c e 
A m s t e r d a m . . . 
A l l e m a g n e . 
Trie^te 
V i e n n e . . . . 
B a r c e l o n e . 

- M a d r i d 
S t i in t -Pé terg b o u r g 

VALEURS 

L o n d r e s . 
B e l g i q u e . 
I ta l ie . . 

L o n d r e s . 
B e l g i q u e . 
I ta l ie . . 

20c , . — 2 0 5 1 [ 4 — 4 0,0 
1 2 1 1 ( 2 - 1 2 1 3 4 — 4 Or» 
202 . , . — 203 . . — 4 0 0 
2 0 2 . { . _ 2 0 3 . . - 4 ° 0 
5 ^ 2 . , . — 04 . , . - 4 0 0 
496 . , . - 4 9 8 . . - 4 0 0 
2)' . , . - 2 4 i . , . — 4 0,0 

SE NÉGOCIANT A VUE 
à trois m o i s 

2 > 1 5 [ . à 2 5 2 0 . f . _ , - , o , 0 
i l " P- 4 - I - P . - 2 1 2 

à l O . , p . — 5 0,0 
. . 09 i p __ 

a c o u r e é c h é a n c e 
• . 25 1 0 . , à 25 15 
• • 1| 8 p . à 3 , . 8 

• 0 9 . . , . p . à l u . , . 

- 3 0t0 
- 2 1,* 
— 5 0,0 

o n a u r a c o n s c i e n c e d ' u n e s o l u t i o n p a c i f i q u e . 
L e m a r c h é e n g é n é r a l e s t t r è s - b o n , e t s i l a 

b o u r s e d 'aujourd 'hu i n ' e s t p a s u n e b o u r s e 
d ' e n l è v e m e n t c 'est a u m o i n s u n e b o u r s e m e ­
n a ç a n t e p o u r l e s v e n d e u r s . 

Q u e l q u e s v a l e u r s o n t e u q u e l q u e s o r t e d e s 
t r e s s a i l l e m e n t s , i n d i q u a n t u n e e x p l o s i o n f u ­
t u r e . 

L a B a n q u e d e P a r i s e s t à 1 0 7 0 . 
L e Crédi t F r a n ç a i s la i t 6 5 S , 
L e M o b i l i e r E s p a g n o l s ' e s t é l e v é à 5 6 2 . 
L e s A c t i o n s d e S u e z s o n t t r è s - f e r m e s à 7S6 
L e s O b l i g a t i o n s é g y p t i e n n e s f o n t c h a q u e 

j o u r u n pas e n a v a n t . 
L ' o b l i g a t i o n u n i f i é e e s t a u j o u r d ' h u i à 1 6 7 , 5 0 , 

c e l l e s d e s c h e m i n s à 970. 
Le 3 0 / 0 a fini à 7 3 , 1 5 e t l e BO/o à 1 0 9 , 2 7 1/2. 

BOtRSK 1»K* \\^iM noiv-ui'l-KK? 

M A R C H E A U X G R A I N S D E ' L I L L P 
d u 1 m a i 1 8 7 8 . 

Q u a n t . M O s a c s d e 1 h e c t . ( p r i x m o y e n ) 24 Ks 
i d . 115 s a c s i d . i d . 2 2 KO 

P r i x e x t r ê m e s d u b l é b l a n c . 
i d . d u b l é m a c a u x 

Pr ix d u s a e d e 100 k i l . d e fleur l r » q 
LBS DIX MABCHBS RBUNIS 

21 à 27 
2 0 à 24 
42 50 

L i l l e , D o u a i , C a m b r a i , A r m e n t i è r e s , B a i l l e u l , 
B e r g u e o , B o u r b o u r g , H a z e b r o u c k , " 
A r r a s ) . O r c h i e s , 

B l é b l a n c 
B l é m a c a u x 

24 33 
32 44 

a c t . 
ac t . 
ac t . 

o b l i g . 
o b l i f . 
o b l i g . 

a c t . 
act . 
act 

o b l i g . 
bons 
a c t . 

o b l i g . 
ac t . 

o b l i g . 
o b l i g . 
o b l i g . 
o b h g 
o b l i g . 
ob l ig . 
o b l i g . 
o b l i g . 
o b l i g . 
o b h g . 

a c ; . 
bons 
a c t . 
a c t . 

o b l i g . 

DEMANDES 
P a n t o g r u p h i e v o l t a ï q u e 
P a t r i e ( incend ie ) 
Vi l la Gutt ierez 
D o n M i g u e l 
P o r t s de Marse i l l e 
Carrières de l 'Oise 
Raffinerie rie H o n n e u r 
B e n é d i c t u r e F é c a m p 
S a r d e s 
M e x i c a i n e s 
Cad 
B é z i e r s 
U s i n e s à g a z r é u n i s 
Libra ir ie c a t h o l i q u e 
Conflans à la m e r 
Crois icjà S t - N a z a i r e 
Li l le à V a l e n c i e n . 5 0,0. 
Li l le à V a l e n c i e n . 3 0,0. 
V e n d é e 3 0(0. 
R o u e n - S u a 
H ô e de N i c e 
Ital enne de souffre 
D u val 
Métal lur . de la V ienne . 
T a b a i s français l ib . 
Li Verdun 
Abe i l l e ( g r ê l e ) 
A b e i l l e ( i n c e n d i e ) 
Hironde l l e s 

440 »» 
275 ma 

60 »» 
60 ,»> 
80 . 
20 : 
20 1 
12 1 
40 : 

140 , 
100 1 
120 , 
130 . 
225 , 
155 , 
62 , 

200 , 
400 « 
4=*) « 
185 « 
275 , 
190 , 
120» 
585 » 
3 6 0 . 

m a i n . Espèces contre Titre». 
Arbitrages Libérations de Titres, Rembourse-

mentdes Valeurs sorties aux Tirages. 
Souscriptions s a n s frais à tous les emprunts 

E n c a i s s e m e n t g r a t u i t d e t o u s l e s C o u -
P ° n a - 15754 

S O C I E T E 

HAUTS FOURNEAUX 
FONDERIES et ATELIERS 

de 

M A R Q U I S E (Pas-de-Calais) 
FONHBH EN 18Ê8 

Capital 5 Millions entièremeat versés 

E M I S S I O N 

O E 7 0 0 0 OBLIGATIONS DE 4 0 0 FR 
Rapportant fr. « 4 par an, 

amortissables en 30 ans à fr. 4 ( j > 0 . 

L a s o c i é t é d e M a r q u i s e p o s s è d e , d a n s l e 
d é p a r t e m e n t d u P a s - d e - C a l a i s , l e s h a u t s -
f o u r n e a u x e t e x p l o i t a t i o n s m i n i è r e s d e M a r ­
q u i s e , e t d a n s l e d é p a r t e o . e n i d ' I l e - e t - V i l a i ­
n e , l 'us i i i e d e la f a b a g o e t l e s m i n i è r e s d e 
R e d o n . 

S o n c a p i t a l - a c t i o n s s ' é l è v e à A M I L ­
L I O N S , e n t i è r e m e n t v e r s é s ; s e s f o n d s d a r é ­
s e r v e e t d ' a m o r t i s s e m e n t à fr. 1 . 0 8 0 . 6 0 8 . 

L e s 7 . 0 0 0 o b l i g a t i o n s d o n t l a créat ion*a é t é 
a u t o r i s é e p a r l e s a s s e m b l é e s g é n é r a l e s d u 23 
a v r i l , s o n t p r o d u c t i v e s d 'un i n t é r ê t à 6 OiO 
l ' a n , s o i t fr. 24 p a ^ B e s par s e m e s t r e l e s i" 
m a i e t t " n e v e m h r ^ t a m o r t i s s a b l e s à fr 4S0 
s o i t a v e c u n e P R I M E D E F r . .* u e n 3(5 
a n s a u m o y e n d e 30 t i r a g e s a n n u e l s d o n t l e 
1 e r aura l i e u l e 1 " j u i l l e t 1 8 8 0 , p a v a b l e l e 1<" 
a o û t s u i v a n t . * 

L e s t i t r e s s o n t é m i s a v e c j o u i s s a n c e d u I f 
m a i 1 8 7 8 . 

L e s v e r s e m e n t s s o n t e x i g i b l e s : 
F r . S O » e n s o u s c r i v a n t . 

» H O » à l a r é p a r t i t i o n , a u p l u s tard l e 
31 m a i . 

» t O O » d u 1er a u 10 a o û t 1878 
» • • * * d u 2 0 o c t o b r e a u 1 « n o v e m b r e 

i 8 w ' d é d u ' ' t i ° n la i t e d u c o u p o n 
'""" n o v e m b r e . 

é c h é a n t l e 1* 

F . S » S 9 » 

v a i s e s d i g e s t i o n s ( d y s p e p s i e s ) , g a s t r i t e s , g a s ­
t r o - e n t é r i t e s , g a s t r a l g i e s , c o n s t i p a t i o n s h é m o r ­
r o ï d e s , g l a i r e s , flatuosités, b a l l o n n e m e n t s 
p a l p i t a t i o n s , d i a r r h é e , d y s s e n t e n e . g o n f l e ­
m e n t , a c i d i t é s , p i t u i t e s , n a u s é e s e t v o m i s s e ­
m e n t s a p r è s r e p a s o u e n g r o s s e s s e , a i g r e u r s , 
c o n g e s t i o n s , i n f l a m m a t i o n s de? i n t e s t i n s e t d e 
la v e s s i e , c r a m p e s e t s p a s m e s , p h t l u a i e c o n ­
s o m p t i o n ) , n e r v o s i t é , é p u i s e m e n t , d é p é r i s s e ­
m e n t , fièvre, échauf femr n t , c h l o r o s e , v i c e e t 
p a u v r e t é d u s a n g , t a i b l e s s e s , s u e u r s d i u r n e s 
e t n o c t u r n e s , l e s m a l a d i e s d e s e n f a n t s e t d e s 
f e m m e s . E v i t e z l e s c o n t r e f a ç o n s et e x i g e r l a 
m a r q u e de f a b r i q u e « R e v a l e s c i è r e D u B a r r r y . 

C u r e N» 6 7 , 5 1 4 : N a p l e s , c e 17 a v r i l . — M o n 
s i e u , — Par s u i t e d ' u n e h é p a t i t e , j ' é : a i t t o m ­
b é e d a n s u n é t a t d e m a a r m e q u i a d u r é s e p t 
a n s . I l Bu'était I m p o s s i b l e d e l i r e , é c r i r e ; 
j ' a v a i s d e s b a t t e m e n t s n e r v e u x par t o n t l e 
c o r p s , l a d i g e s t i o n tort d i i f l c i la . d e s i n s o m n i e s 
p e r s i s t a n t e s , e t j ' é t a i s e n p r o i e à u n e a g i t a ­
t i o n n e r v e u s e i n s u p p o r t a b l e q u i m e fa i sa i t 
a l l e r e t v e n i r , s a n s p o u v o i r m e r e p o s e r , p e n ­
d a n t d e s h e u r e s e n t i è r e s . L e s b r u i t s d e l a v i e 
o r d i n a i r e m e fa i sa i en t m a l ; j ' é t a i t u'un» t r i s ­
t e s s e m o r t e l l e , e t t o u t c o m m e r c e a v e c m e s 
i s e m b l a b l e s m ' é t a i t d e v e n u t r è i - p é n i b l r . | P l u . 
s i e u r s m é d e c i n s m ' a y a a t p r e s c i i i d e s r e m è d e s 
i n u t i l e s , e n d é s e s p o i r d e c a u s e j ' a i v o u l u e s -
e s s a y e r v o t r e F a r i n e d e S a n t é , i - e p u i s t ro i s 
m o i s j ' e n fa i s m a n o u r r i t u r e h a b i t u e l l e . L a 
R e v a l e s c i è r e e s t b i e n n o m m é e , car , bén i s o i t 
l e D i e u l e l l e m'a fait r e v i v r e ; je p u i s m a i n t e ­
n a n t m ' o c c u p e r , fa ire e t r e c e v o i r d e s v i s i t e s , 
en f in r e p r e n d r e m a p o s i t i o n s o c i a l e . — Mar­
q u i s e D B B R É H A N . a 

Q u a t r e fo i s p l u s n o u r r i s s a n t e q u e l a v i a n d e 
e l l e é c o n o m i s e e n c o r e 50 fois s o n p r i x e n 
m é d e c i n e s . E n b o î t e s : 1/4 k i l . , 2 fr. 2 5 , l e 
1/2 k i l . , 4 i r . ; 1 k i» . , 7 fr.; 6 k i l . , 3 8 fr.;. U 
k i l . , 70 fr. — L e s Biscuits de tievaUmctert, 
e n b o t t e s , d e 4 , 7 e t 70 f r a n c s . — L a Re­
valescière chocolatée r e n d l ' f o p é t i t , b o n n e 
d i g e s t i o n e t s o m m e i l ra fra îch i s sant a u x p l u s 
é n e r v é s . E n b o i t e s d e >. t a s s e s 2 fr. 26 ; die 
24 t a s s e s , 4 fr.; d e 48 t a s s e s 7 fr.; de 180 
t a s s e s , 16 fr.; d e 576 t a s s e s , 70 fr. o n e n v i r o n 
12 c . la t a s s e . — E n v o i c o n t r e b o n d e p o s t e ' 
l e s b o î t e s de 36 e t 7 0 fr. franco. — D é p ô t à 
R o u b a i x c h e z M M . M o r e l l e - B o u r g e o i s ; D e s t o p -
t a i n e s . é p i c i e r s u r la p l a c e ; B o u b e r t , E p i c é r i » 
c e n t r a l e , 1 3 , r u e S - G e o r g e s ; * Touroojn,* ç n e x 
M M . B R U N R A U . p h a r m a c i e n , r u e de L i l i e % 
D a s r i N O T . é p i c i e r , e t p a r t o u t c t t e \ l e s b o n i 
p h a r m a c i e n s e t é p i c i e r s . — D u B u t i r e t G* ' 
L I I U T M D , 2 6 , P l a c e V e n d ô m e , et 8 9 , r u e Gaé l 
tiglione, Parie. ™ r~T 

oblig.il

